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" lorsqu'ils se sentent poursuivis. Ils sont si forts,

1772.que quand ils fuyent à travers les bois pour

eéviter les chas'.eurs, il leur -arrive souvent

de renverrer des arbres aussi gros que le bras

d'an homme. Quelque profonde même que

puisse être la nei e, ils la franclisseiit avec

plus de légèreté que ne saurait le faire avec -

ses raquettes l'Indieile plus agile. J'ai été

témoin souvent du fait, et j'eus même la va-

nité de croire une fois que je pourrais leur

disputer de vîtesse; mais quoique j'ensse alors

la réputation de courir plutôt que de marcher

avec des raquettes, je trouvai que je 'étais

pas de force à jouter contre ces animaux,

malgré que dans cette occasion la neige eût

une telle épaisseur, que leurs ventres y firent

des ouvertures aussi profondes que si on y

avait traîné plusieurs lourds tonneaux. De tous

les grands quadrupèdes de ces contrées, le

buffle est le plus aisé à tuer, et l'élan le plus

difficile. Je pourrais même joindre à ce der-

nier le daim; car , excepté lorsqu'il fait du

vent, il faut beaucoup d'adresse et une grande


